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DANS LES PAUVRESCONTEMPLER JÉSUS-CHRIST

Une entrée en mission à la lumière de Dilexit Te.
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Le coup de pouce

PS : pour feuilleter le rapport en couleur et découvrir 
en images et en vidéos un peu du quotidien, scanne 
ce QR code et entre dans mon monde magnifiiiiique !

🙌

Parce que c’est nooootre mission
...P. 11



EDITO
Déjà un mois que j’ai posé les pieds
sur le sol philippin. Les mots sont
bien pauvres pour dire la
profondeur, la grandeur et la
largeur de ce que je vis ici.
Humblement, je vous partage dans
ce premier rapport de mission ce qui
m’a touché au cœur : quelques
pépites de vie, quelques belles
découvertes, où je vois le Seigneur à
l’œuvre. J’ai reçu un premier beau
cadeau, un vrai clin Dieu :
commencer cette mission par la
sortie de l’exhortation apostolique
du Pape Léon XIV, Dilexit Te, sur
l’amour des pauvres. Je prends le
temps de lire en profondeur ce texte
que le Saint-Père donne à l’Église
pour nous aider à grandir dans
l’amour de ceux qui sont les
semblables de notre Bon Seigneur
Jésus. Comme aimait à le redire le
Pape François : « Ah, comme je
voudrais une Église pauvre et pour
les pauvres ! »

Je suis donc ici à bonne école.
Chaque semaine, l’Évangile
m’apparaît d’une manière toute
nouvelle. Il ne cesse de parler des
pauvres : « Heureux, vous les pauvres,
car le Royaume de Dieu est à vous. »
(Lc 6, 20), « L’Esprit du Seigneur est
sur moi, parce qu’il m’a consacré par
l’onction pour annoncer la Bonne
Nouvelle aux pauvres. » (Lc 4, 18-19), 

Chers amis,
« Quand tu donnes un festin, invite
les pauvres, les estropiés, les boiteux,
les aveugles ; heureux seras-tu,
parce qu’ils n’ont rien à te rendre. »
(Lc 14, 13-14), « J’avais faim, et vous
m’avez donné à manger ; j’étais nu,
et vous m’avez habillé… » (Mt 25, 35).

Au début de Dilexit Te, le Pape écrit : 
« L’affection envers le Seigneur s’unit
à celle envers les pauvres. Ce Jésus
qui dit : “Les pauvres, vous les aurez
toujours avec vous”, exprime la
même chose lorsqu’il promet aux
disciples : “Je suis avec vous pour
toujours” (Mt 28, 20). Et en même
temps, ces paroles du Seigneur nous
reviennent à l’esprit : “Dans la
mesure où vous l’avez fait à l’un de
ces plus petits de mes frères, c’est à
moi que vous l’avez fait” (Mt 25,40).
Nous ne sommes pas dans le
domaine de la bienfaisance, mais
dans celui de la Révélation : le
contact avec ceux qui n’ont ni
pouvoir ni grandeur est une
manière fondamentale de
rencontrer le Seigneur de l’histoire.
À travers les pauvres, Il a encore
quelque chose à nous dire. »

Je confie à vos prières tous les
enfants de la fondation et toutes les
personnes qui y travaillent.

Je vous garde dans les miennes.

Soyez bénis,
Cyprien
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LES DÉBUTS
PLONGEONS DANS LE GRAND BAIN

Le premier jour, nous sautons dans un camion de la fondation avec les autres
volontaires, direction les bidonvilles pour la messe en tagalog, présidée par Father —
c’est comme ça que tout le monde appelle le Père Dauchez ici. Puis a suivi une immense
distribution de kits de survie, de nourriture et de bonbonnes de gaz pour cinq cents
familles, car le bidonville dans lequel elles vivent avait brûlé en septembre. C’était un
beau moment. Au milieu de tous ces sourires.

Les camions de la fondation
ressemblent à ça, à l’arrière on peut
mettre au moins 12 personnes face à
face (ou 20 enfants aha). J’ai la joie d’en
conduire pour emmener les enfants de
chœur à la paroisse de Father.

Photo devant le centre où je suis envoyé en mission,
c’est l’administration (dit l’Admin) qui est sur le

même lieu que le Drop in boys, le premier lieu dans
lequel les enfants des rues passent plusieurs mois

avant d’intégrer une maison ailleurs. p.4

Laissez moi me présenter brièvement. Aîné de 5 enfants, j’ai fait une école de
commerce avant de lancer, avec mon frère, une entreprise de production vidéo en
2021. Je suis aujourd’hui séminariste depuis deux ans pour le diocèse d’Aix-en-
Provence et Arles, avec la Communauté de l’Emmanuel. Mon désir de partir en mission
est né au cours de ma 2ème année. Peu à peu, j’ai senti grandir l’appel à vivre une
expérience qui élargisse mon cœur : quitter mes repères, accueillir un certain
dépouillement et me laisser conduire là où le Seigneur m’attend. La mission s’est
ouverte comme un chemin pour me mettre au service des plus pauvres, découvrir
autre chose et apprendre une charité plus concrète et plus humble. Ce temps de
mission est pour moi une manière de continuer de laisser former en moi un cœur de
pasteur selon le Cœur de Dieu.

Pour comprendre un peu plus en profondeur
les raisons de cette mission. 👇



Une petite fille de la fondation
qui est dans une maison depuis

peu de temps au Drop In Girl

LA FONDATION
ANAK TULAY NG KABATAAN

QUELQUES  CHIFFRES

QUE SIGNIFIE "ANAK-TNK ?"
« ANAK » cela veut dire « enfant » en tagalog (langue des Philippines).
« TNK » sont les initiales de la fondation telle qu’elle est connue à Manille : 
« Tulay Ng Kabataan ». Ce qui signifie littéralement : Un pont pour les
enfants ! C’est le symbole de l’action auprès des enfants des rues et des
bidonvilles depuis plus de 25 ans : faire un pont entre les enfants et leurs
familles (réconciliation) quand cela est possible, vers une vie meilleure.

TNK a été fondé en 1998 par un prêtre jésuite français. À l’époque, le père
Matthieu Dauchez était arrivé comme séminariste, puis après être rentré
pour terminer son séminaire en France, il a demandé à être ordonné pour le
diocèse de Manille au service de la fondation. C’est lui le directeur actuel. Il
est secondé par Charles et Elise Cruse, permanents à TNK. Ensemble, ils
forment une petite fraternité. C’est une joie de travailler ensemble et, comme
ils vivent ici depuis de longues années, c’est très précieux pour leur poser
toutes nos questions.

Il y a 28 maisons qui  accueillent des enfants entre
0 et 20 ans. Chacune accueillent une vingtaine
d’enfants maximum afin de préserver une
ambiance familiale. Les enfants suivent une
scolarité régulière et participent à diverses activités:
sport, moments de détente, services, prières,
devoirs, sieste, etc. Le lever est matinal, vers 5h, et
les enfants font une sieste d’environ deux heures
l’après-midi. Il est donc inutile de se rendre dans un
centre entre 14h et 16h, car tous dorment
profondement à ce moment-là.

210 60 400 44266
salariés

philippins
mamans

volontaires
issues des
bidonvilles

volontaires
Fidesco
et MEP

enfants dans
les centres

bénéficiaires
en tout
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MA MISSION
🏎️

COMPTABLE POUR LE ROYAUME
« Que tout ce que vous faites, en parole ou en œuvre,

 faites-le au nom du Seigneur Jésus. » (Col 3, 17)

Entre les 
lignes d’Excel

Give me
the money

Offrir sa vie

Million de pesos

Des chiffres, des
tableaux, des formules…
et, au milieu, une
mission. Chaque donnée
saisie, chaque reçu trié,
participe à faire tourner
la maison du Bon Dieu et
à faire vivre tous ces
enfants. Travail humble
et discret, pas toujours
passionnant mais ô
combien essentiel ! C’est
ma manière à moi de
bâtir le Royaume ici :
cellule après cellule.

Aux Philippines, la
majorité des paiements,
des transactions se fait
en argent liquide. Ce qui
rend la gestion
financière et la compta
très spécifique. Cela
demande de la patience
car la quantité de papier
est très importante.

J’ai pris l’habitude
d’embrasser mon
bureau chaque matin,
un peu comme le prêtre
embrasse l’autel au
début de la messe.
Un prêtre nous disait en
septembre à la rentrée
des séminaristes : « Le
premier lieu d’offrande
de votre vie, avant
l’autel de la messe, c’est
l’autel de votre bureau.
C’est là que vous offrez
votre vie, dans le silence
du travail. » Depuis,
j’essaie de vivre cela ici,
à l’autel de la
comptabilité.

Au bureau de l’Admin nous sommes 4 volontaires + Charles et Elise Cruse + Father et 6
Philippines qui travaillent avec nous : le secrétariat, la compta, l’IT, les RH, les achats, etc.

C’est pour moi une
toute nouvelle
mesure de l’argent.
Toutes les deux
semaines, je pars
chercher un bon
nombre de pesos
philippins à la
banque — de quoi
remplir un sac entier
de liasses de billets.
Sur la route, entre les
klaxons, la chaleur et
les jeepneys qui
déboulent de
partout, j’ai un peu
l’impression d’être
dans Fast & Furious :
Manila Drift. 

p.6



LE “BLESS”
Ici, dès qu’un enfant nous croise,
il nous prend la main et la pose
sur son front. Ce geste s’appelle
le bless pour recevoir
une bénédiction.
C’est un signe de 
respect. À
chaque fois 
qu’une 
petite main 
attrape 
la mienne, 
je suis
très touché.

             “KUYA CYPLIAN”, “DADDY”
            Aux Philippines, on ne dit pas 
                « Madame » ou « Monsieur ». Ici, on
dit « Ate » (prononce até) pour une grande
sœur, et « Kuya » (prononce cou-ya) pour un
grand frère. C’est plus qu’un mot : c’est une
marque de respect et de proximité. Les
enfants nous appelle comme cela, comme
dans une grande famille.

LE SOURIRE
 Pour le moment je ne parle pas

 tagalog, il est donc difficile de se 
 comprendre avec les enfants qui 

 ne parle pas bien anglais. Je 
 découvre la puissance du sourire 
 dans ce pays, dans la rue, dans 
 les transports, dans les centres, 

 avec les adultes et les enfants, 
 tout le monde se sourit. Je suis 

   marqué par la facilité qu’on les   
 Philippins à rire, ils sont très joyeux. 

Les doigts en “L” sous le menton signifient “elle
est belle”, je pense que c’est sa petite sœur. 

UNE NOUVELLE
CULTURE

p.7



LE CENTRE SAINT CHARLES DE FOUCAULD
Chaque lundi, à 15h, on embarque direction le centre Charles de Foucauld, à
Manille. Quarante minutes de jeepney à travers le chaos urbain : klaxons, odeur
de friture, chaleur collante. À l’arrivée, le portail s’ouvre et tout explose : une
nuée de petites et grandes filles déboule en riant, courant dans tous les sens.
Des boules d’énergie pures, entre 7 et 17 ans. Les plus grandes nous
bombardent de questions en anglais, les plus petites nous attrapent la main,
grimpent, rient, se faufilent partout. Elles nous appellent Daddy. C’est si mignon
! Oui vraiment on à la grâce de vivre une paternité avec tous ces enfants. C’est
beau. Dans ce joyeux bazar, on est bien, on prie ensemble à 18h le chapelet
comme dans tous les centres. J’ai eu la joie d’animer le chapelet in english

 pour la première fois la semaine dernière car les filles me disaient : “Daddy
 you lead the prayer pleeeease” Alors armé de mon antisèche papier, 

  je me lançais : “Hail, Mary, full of grace...” Nouvel exercice que 
 celui de prier en anglais, isn't it ? ... Quelle joie de prier au milieu 

 des  enfants !

JOUER, RIRE, PRIER...
AVEC LES ENFANTS DES CENTRES
Tous les vendredis soir une centaine de garçons des différents centres
viennent à l’Admin pour y vivre un temps de worship/louange suivi ensuite de
l’adoration pendant 1h. Vendredi dernier, j’étais profondément ému et touché.
Prier avec tous ces enfants issus de la rue, des bidonvilles, dont on
n’imagine pas l’histoire et être là ensemble devant Jésus. Quel cadeau.
Cela me fait plonger dans l’abaissement de Jésus de manière nouvelle.
Même le plus petit des enfants pauvres n’a pas peur de s’approcher de Dieu
à l’adoration. Ils sont très silencieux durant l’adoration, certains dorment,
certains prient, certains se rapprochent de moi pour me toucher le bout du
pied. C’est si touchant. Rendons grâce d’avoir un Dieu qui se fait proche des
plus pauvres. 

Heureux vous les pauvres, 
car le royaume de Dieu est à vous. “ Luc 6, 20

p.8



L’église de la miséricorde divine à 10
minutes de chez moi.  Il y a des reliques
de Ste Faustine qui y sont vénérées. C’est
touchant de  voir les nombreuses 
statuts de nos saints  français 
comme Sainte Thérèse, Saint
Jean-Marie Vianney...

Les Philippins touchent et
prient énormément

devant les statuts, c’est
très beau. Alors je 
m’y suis mis aussi.

Les traditionnelles télé présentent dans toutes les églises pour
y diffuser les chants et les réponses liturgiques (très pratique)

Prier devant les statues

LA VIE SPIRITUELLE
Tous les matins, je me lève à 5h40 pour assister à la messe à 6h, en anglais,
où environ 60 à 70 personnes se rassemblent. Après la messe, je prends mon
petit-déjeuner dans une petite boulangerie voisine. Ensuite, j’adore pendant
une heure de 6h45 à 7h45, avant de commencer la journée de travail. C’est
vraiment le lieu de la joie profonde l’adoration, être là devant Jésus. Si nous
savions combien Dieu est vraiment Bon, nous en mourrions d’amour !

L’adoration aux Philippines
Dans tous les quartiers, il y a au 
 moins une chapelle d’adoration 
 perpétuelle. J’y prie donc ici 
 tous les jours (c’est climatisé, 
 quel plaisir.) Un peu de 
 fraîcheur !

J’ai la joie d’emmener souvent les altars boys (servants de messe) le dimanche matin
à la paroisse de Father qui est dans le centre de Manille - ci joint petit selfie dans le
camion avec les enfants à l’arrière et leurs soutanelles qui pendent. p.9



Réponses
Horizontal
2. SALAMAT
4. RIZ
5. JEEPNEY
6. PO
8. COQ
9. ATE
10. SIGE
11. BASKET

Vertical
KARAOKÉ
TRICYCLE
PESOS

LES MOTS DE LA VIE PHILIPPINE
POUR LES GRANDS ET LES PETITS 🖊️
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Petite vidéo pour voir le 1er mois
en quelques images du quotidien .



En ce moment, à travers le monde, 150 volontaires Fidesco travaillent pour des
projets de développement auprès des populations défavorisées : accueil de
personnes handicapées, création de centres de formation, gestion d’œuvres
sociales, orthophonie, médecine, construction...

Pour mener tous ces projets, former les volontaires avant leur départ, assurer le
coût de leur mission (vol, assurances, mutuelles…), Fidesco s’appuie à 75% sur
la générosité de donateurs.

Je vous propose de prendre part à ma mission en me parrainant !

👉 Comment ? Soutenez Fidesco par un don mensuel de 18€ (ou plus) ou
équivalent en don ponctuel (450€ pour 2 ans de mission, 230€ pour 1 an) ; 66%
de votre don est déductible des impôts !

Je m’engage à envoyer à mes parrains mon rapport de mission tous les trois
mois pour partager avec vous mon quotidien et l’avancée de mes projets.

🙏 De nouveau, un grand MERCI pour votre soutien !
Pour mes parrains : rendez-vous dans 3 mois pour mon prochain rapport !

Si vous avez des questions concernant votre soutien, n’hésitez pas à joindre :
Jeanne MAURIES au +33 (0)1 58 10 74 96 ou par mail : don@fidesco.fr

p.11

Pour soutenir la mission (1 min top chrono) et
recevoir d’autres rapports gourmands  

MERCI POUR VOTRE SOUTIEN
PARCE QUE C’EST NOOOTRE MISSION !

Le coup d’pouce 🫵

Pour parrainer Cyprien : jesoutiens.fidesco.fr/courau2025
Si vous avez des questions concernant votre soutien, rendez-vous sur : 
www.fidesco.fr/contact.html


